
Message quatre 

La grâce dans les épîtres de Pierre 

Lecture biblique : 1 P 1.2b, 10, 13 ; 2.19-20 ; 3.7 ; 4.10 ; 5.5, 10, 12 ; 2 P 1.2 ; 3.18 

I. La grâce est le Christ ressuscité comme l’Esprit qui donne la vie, qui se donne 
librement à nous, est tout pour nous, et fait tout en nous, pour nous, et à tra-
vers nous pour notre réjouissance—Jn 1.14, 16-17 ; 2 Co 1.8-9, 12 ; Ga 2.20 ; 
cf. 1 Co 15.10. 

II. La multiplication de la grâce est la grâce qui se multiplie dans notre vie quoti-
dienne dans la pleine connaissance de Dieu et de Jésus notre Seigneur. La 
grâce de Dieu dans Son économie est riche, multipliée et abondante—1 P 
1.2b ; 2 P 1.2 ; Jn 1.16 ; Ep 1.6-8 ; 2.7 ; Rm 5.17, 21 ; 1 Tm 1.14 ; Ap 22.21 : 

A. La grâce nous est multipliée à travers nos souffrances, nos limites et nos faiblesses. 
La grâce est Christ comme Celui qui porte nos fardeaux ; plus nous avons de far-
deaux, plus nous avons d’occasions de faire l’expérience de Christ comme la grâce—
2 Co 12.7-9 ; cf. 1.12, 15. 

B. La réjouissance du Seigneur comme la grâce est avec ceux qui L’aiment—Ep 6.24 ; 
Jn 21.15-17 ; 1 P 1.8. 

C. Nous nous réjouissons du Seigneur comme la grâce avec Sa nature divine lorsque 
nous recevons la parole de Sa grâce et demeurons dans cette parole, laquelle inclut 
toutes Ses précieuses et très grandes promesses—Ac 20.32 ; 2 P 1.4 ; Ep 6.17-18. 

III. Les prophètes de l’Ancien Testament ont prophétisé au sujet de la grâce qui 
nous était destinée—1 P 1.10 : 

A. L’Esprit de Christ dans les prophètes de l’Ancien Testament leur a rendu clair ce 
qui concernait la venue de Christ comme la grâce pour nous au travers de Son in-
carnation, de Ses souffrances dans Son existence humaine et Sa crucifixion, et de 
Ses gloires dans Sa résurrection, Son ascension, Sa seconde venue et Son règne, 
en vue de l’application du plein salut de Dieu pour nous—v. 5, 9-10 ; cf. Ps 22 ; 
Es 53 ; Dn 9.26. 

B. Bien que l’Esprit de Christ ait été constitué de manière dispensationnelle par et 
avec la mort et la résurrection de Christ au temps du Nouveau Testament (Jn 7.39 ; 
Rm 8.9-11), la fonction de l’Esprit est éternelle, car Il est l’Esprit éternel (He 9.14). 

C. L’Esprit de Christ, dans Sa fonction éternelle, était dans les prophètes de l’Ancien 
Testament, leur rendant clair ce qui concernait la venue de Christ aux croyants 
du Nouveau Testament pour être la grâce toute suffisante et illimitée du plein salut 
de Dieu pour eux, pour leur entrée dans la joie du Seigneur dans l’âge du royaume, 
laquelle entrée représente le salut de leurs âmes—Jn 1.17 ; He 10.29b ; 1 P 1.9 ; 
Mt 25.21, 23. 

D. L’Esprit de Christ nous applique le plein salut de Dieu en tant que grâce au moyen 
de deux instruments : la prophétie des prophètes de l’Ancien Testament et la prédi-
cation des apôtres du Nouveau Testament—1 P 1.10-12 ; cf. Ap 2.7a. 



IV. La grâce dans laquelle les croyants ont une entière espérance leur sera appor-
tée lors de la révélation de Jésus-Christ—1 P 1.13 : 

A. La grâce qui nous sera apportée lors de la révélation de Jésus-Christ se réfère au 
salut de l’âme comme le parachèvement du plein salut de Dieu—v. 5, 9-10 : 
1. La grâce qui nous est donnée en Christ nous a été accordée avant le commen-

cement du monde—2 Tm 1.9 ; Tt 2.11. 
2. Dieu, qui était au commencement, s’est fait chair dans le temps, devenant la 

grâce que l’homme peut recevoir et posséder, et dont il peut jouir—Jn 1.1, 14, 
16-17. 

3. Le Dieu trinitaire passé par un processus, qui a été parachevé pour devenir 
l’Esprit tout-inclusif qui donne la vie et qui demeure intérieurement, est devenu 
l’Esprit de grâce avec notre esprit—1 Co15.45b ; 2 Co 3.17 ; He 10.29b ; Ga 
6.18 ; Ph 4.23. 

B. Jour après jour, nous devons être des récipients ouverts pour être des récepteurs 
continus de la grâce et avoir une entière et parfaite espérance dans cette grâce—
Rm 5.17 ; 1 P 1.13. 

V. La « grâce devant Dieu » dans 1 Pierre 2.19-20 fait référence à la motivation 
de la vie divine en nous et à son expression dans notre existence, laquelle 
devient notre comportement plein de grâce et acceptable aux yeux à la fois 
de l’homme et de Dieu : 

A. La grâce, en tant que Dieu trinitaire passé par un processus pour notre réjouis-
sance, devient notre motivation intérieure et notre expression extérieure dans notre 
communion intime avec Dieu et notre prise de conscience de Dieu. Nous devons 
tous apprendre à avoir la grâce, c’est-à-dire à prendre la grâce, à la posséder, à 
l’utiliser et à l’appliquer—He 12.28. 

B. Le Dieu trinitaire passé par un processus, qui est la grâce que nous recevons et 
dont nous jouissons, devient alors visible pour que les autres puissent Le voir dans 
notre existence sainte et dans nos réunions d’église—Ac 11.23. 

C. Nous avons été appelés à nous réjouir de Christ et à L’exprimer comme la grâce 
au milieu des souffrances, afin que nous puissions devenir une reproduction, une 
photocopie, de Christ comme notre modèle, selon Son existence d’homme-Dieu—
1 P 2.20-21. 

VI. La grâce de la vie est l’héritage de tous les croyants, qu’ils soient forts ou 
faibles—3.7 : 

A. La grâce de la vie est Dieu comme vie et approvisionnement de vie pour nous dans 
Sa Trinité divine. Le Père est la source de vie, le Fils est le canal de la vie, et l’Esprit 
est l’écoulement de la vie, lequel coule en nous, avec le Fils et le Père, en tant que 
grâce pour nous—1 Jn 5.11-12 ; Jn 7.38-39 ; Ap 22.1. 

B. Nous sommes les héritiers qui héritent de la grâce de la vie et des vases qui contien-
nent la grâce de la vie—1 P 3.7 ; Ep 1.14 ; 2 Co4.7. 

VII. La grâce variée de Dieu indique les richesses de la grâce de Dieu dans ses 
variétés qui sont dispensées par les saints les uns aux autres—1 P 4.10 : 

A. La grâce variée de Dieu est l’approvisionnement riche de la vie, qui est le Dieu tri-
nitaire qui nous est dispensé sous de nombreux aspects—2 Co 13.14 ; 12.9. 
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B. Nous devons être de bons économes de la grâce variée de Dieu, en annonçant les 
paroles de la grâce comme les oracles de Dieu et en servant par la force et la puis-
sance de la grâce, que Dieu fournit—1 P 4.10-11 ; Lc 4.22 ; Ep 3.2 ; 4.29. 

VIII. Dieu donne la grâce aux humbles, mais Il résiste aux orgueilleux—1 P 5.5 : 

A. Dans la vie d’église, nous devons tous nous ceindre d’humilité les uns envers les 
autres afin de pouvoir nous réjouir de Dieu comme le Dispensateur de la grâce—
cf. Jn 13.3-5. 

B. L’humilité nous sauve de toute sorte de destruction et invite la grâce de Dieu, alors 
que l’orgueil fait de nous le plus grand des insensés—Jc 4.6 ; Ps 138.6 ; Pr 29.23. 

C. Nous devons être disposés à être rendus humbles, soumis, sous la main puissante 
de Dieu dans Sa discipline, et à rejeter notre vie avec les angoisses qu’elle comporte 
sur Dieu, car Il se soucie de nous avec amour et fidélité—1 P 5.5-7 ; cf. Ps 55.23. 

IX. « Le Dieu de toute grâce », qui a appelé les croyants à Sa gloire éternelle, les 
perfectionne, les affermit, les fortifie et les établit au travers de leurs souf-
frances. L’expression « toute grâce » renvoie à la « véritable grâce de Dieu », 
dans laquelle les croyants doivent entrer et dans laquelle ils se tiennent—
1 P 5.10, 12. 

X. La véritable grâce de Dieu est la grâce dans laquelle, avec la connaissance 
de notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ, les croyants doivent croître afin 
qu’à Lui soit la gloire, maintenant et jusqu’au jour d’éternité. C’est là la parole 
de conclusion des écrits de l’apôtre Pierre, indiquant que tout ce qu’il a écrit 
vient de la grâce de Dieu, est en elle, par elle et au travers d’elle—2 P 3.18. 




